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Bonne rentrée! 
Par Sophie Guillemette 

En décembre dernier, comme je vous l’annonçais dans ce journal, je me 

préparais à partir pour un long périple en Inde. Ce voyage m’a permis de 

découvrir un pays magnifique, en pleine transformation, en pleine 

élection également, un pays aussi où les professeurs sont vraiment 

respectés et privilégiés sur le plan des conditions de travail.  

Mi-juillet, après six longs mois d’errance dans ce pays si différent du 

nôtre, c’est avec joie que je retrouve Montréal, son flot incessant de 

festivals, ses pluies quotidiennes et son paysage urbain maintenant 

transformé par les bixis! Que de rattrapage à faire, côté nouvelles; j’essaie 

de ne pas trop me décourager en entendant parler du scandale des 

compteurs d’eau et du conflit qui n’est toujours pas réglé au Journal de 

Montréal. Heureusement, les échos du cégep sont plus encourageants : 

un changement de concessionnaire à la cafétéria (finie la surdose de 

féculents? la vaisselle jetable?) et une nouvelle Directrice générale qui 

connaît bien le collège, les besoins des étudiants, les tâches et 

responsabilités des professeurs.  

En ce qui concerne la vie syndicale, quelques bonnes surprises 

m’attendent au moment de la rentrée. La première : notre collègue Yves 

À propos du SPCVM 

Syndicat des professeurs  

du Cégep du Vieux Montréal 

255, rue Ontario Est,  

Montréal, QC H2X 1X6  

 

Bureau : A3.04 

Lundi au vendredi de 8h30 à 16h 

 

Site web : www.spcvm.org 

Courriel : info@spcvm.org 

Télécopieur : 514-843-8552  

Téléphone : 514-843-8884; ou 

514-982-3437 p. 2086 ou 2087 

 



Pédagogie entre autres — Vol. 17, no 1 2 

  

  

  

de Repentigny, qui venait tout juste de quitter l’exécutif pour faire 

partie du Comité national de négociation, a été élu coordonnateur du 

regroupement cégep lors du dernier congrès de la FNEEQ qui avait lieu 

en juin. Ses nouvelles fonctions l’amèneront à poursuivre son travail au 

sein du Comité. J’apprends par la même occasion que le cahier des 

demandes est déjà presque prêt et devrait être déposé sur le bureau de 

la partie patronale le 31 octobre prochain. Autre surprise, la FAC 

(Fédération autonome des enseignants), après une vingtaine d’années 

d’existence, a décidé de se dissoudre; notre fédération a accueilli 

certains de ses anciens membres l’hiver dernier et d’autres adhésions 

sont attendues cet automne. Je ne suis pas encore au bout de mon 

étonnement; même le Pédagogie entre autres s’est métamorphosé! Je 

suis charmée en regardant la nouvelle présentation, sobre et aérée, 

créée par notre collègue Chantal Biron. Ouf! Qu’il s’en est passé des 

choses pendant mon absence... je me sens presque rassurée en passant 

à côté d’un de nos bons vieux escaliers mécaniques en réparation! 

Et maintenant, que pouvons-nous anticiper pour la présente année 

scolaire? Après tant de départs ou de changements de fonction, à la 

Direction, il reste plusieurs postes à combler ou à confirmer. Voilà bien 

des heures de rencontres et de réunions en perspective pour les 

personnes qui feront partie des comités de sélection! Le dossier des 

négociations sera certainement le plus mobilisateur : déjà, à la 

prochaine assemblée syndicale, le 9 septembre, il y aura présentation 

du cahier des négociations. Celui-ci fera ensuite l’objet d’un vote à 

l’assemblée du mois d’octobre. Localement, quelques dossiers devront 

être traités en priorité. D’abord, nous tenterons de régler la question 

des évaluations médicales lors des congés maladie afin de réduire le 

nombre de contentieux et de griefs. Ensuite, il faudra travailler sur le 

calcul de l’ancienneté et son impact sur les priorités d’emploi de 

manière à le rendre plus conforme à notre convention. Finalement, 

nous devrons poursuivre notre lutte pour qu’enfin l’argent des 

transferts fédéraux soit investi dans la mission première du 

collège (volet 1 de la tâche), de manière à réduire concrètement la 

lourde charge des enseignants. 

À tous, une très bonne session d’automne!� 

Les contradictions de la pensée 
unique  
Par Gérard Naud, professeur retraité de Techniques d’intervention en loisir 

Les chroniqueurs du Journal de Montréal manquent de cohérence quand 

ils expriment des pensées contraires tout en prétendant que la pensée 

unique, celle de la go-gauche, selon le terme méprisant de Richard 

Martineau, domine les médias au Québec. 

Élection au Conseil 
d’administration – 
Rappel 

Lors de l’assemblée générale du 

9 septembre, nous procèderons à 

l’élection d’une représentante ou 

d’un représentant du corps 

enseignant pour siéger au Conseil 

d’administration. Nous 

interpellons particulièrement les 

enseignantes et les enseignants de 

la formation générale et pré 

universitaire, la formation 

technique étant déjà dignement 

représentée par Jean-Marc Petit.  

Pour faire acte de candidature, la 

présence à l’assemblée générale 

(9 septembre) est requise. En cas 

d’impossibilité, une procuration 

doit parvenir au bureau du 

syndicat au plus tard à 12 heures, 

le mercredi 9 septembre. 
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Le drame de Lebel-sur-Quévillon vu par 

Stéphane Gendron 
Pendant que, selon Martineau, les journalistes de la go-gauche règnent 

dans La Presse « socialiste », citons cette pensée contestataire de 

Stéphane Gendron dans la même édition du Journal (18 août 2009) : «  

La semaine dernière, j’ai traversé l’ouest (sic) du Québec… J’y ai vu des 

gens désabusés et victimes du capitalisme sauvage. De Fort-Coulonge à 

la Baie-James en passant par l’Abitibi : fermetures de moulins, de 

scieries, de papetières, de mines, comme une page nécrologique qu’on a 

pris l’habitude de consulter avec la plus grande indifférence. Des gens à 

qui l’on a volé l’essence même de tout être humain : la dignité par le 

travail, et cette fierté violée d’avoir donné sa vie à une entreprise. Des 

suicides aussi de travailleurs à qui l’on avait promis de l’aide, des 

promesses demeurées lettre morte ».  

J’espère que Martineau et Elgrably n’ont pas lu l’article de Stéphane 

Gendron, car il va se faire ramasser pas à peu près.  

La pensée à droite toutes de Martineau 
Quand la main gauche de Stéphane Gendron ignore ce qu’écrit la main 

droite de Richard Martineau, on a droit, à droite, à un joli méli-mélo 

idéologique au Journal de Montréal. Le « scab » Martineau, un André 

Arthur présentable, n’est peut-être pas content de son rôle alors que les 

journalistes sont en « lock-out » depuis le 24 janvier 2009. Malgré cela, il 

va profiter des gains négociés ou plutôt des reculs imposés comme ce fut 

le cas au Journal de Québec. On appelle ça un parasite. Adepte de la 

pensée provocatrice et spécialiste des coups de gueule incohérents du 

style Mario Dumont, peut-être mérite-t-il qu’on lui rende la pareille. 

Dans le Journal de Montréal du 18 août 2009, il écrit au sujet de ses 

lecteurs qui se plaignent de « la pensée unique qui règne dans les médias 

québécois ».  

Il s’inspire d’un texte de Julie Miville-Deschênes : « Les journalistes les 

plus influents appartiennent souvent à la génération des baby-boomers, 

écrit-elle. Et la grande majorité d’entre eux partagent la même idéologie.  

Ces Québécois « de souche » ont surtout étudié les sciences humaines et 

ont été contestataires dans la mouvance nationaliste ou de gauche.» 

Depuis quand forme-t-on les journalistes dans les départements de 

sciences pures? Selon Martineau, « Julie-Miville Deschênes n’a pas tort : 

le discours go-gauche en mène large dans le monde des médias. » 

L’expression « go-gauche » suinte tout le mépris qu’il a pour le monde 

syndical et pour « ces journalistes qui se sont embourgeoisés au fil des 

ans, grâce à des conventions collectives de plus en plus généreuses. »  

Toujours selon Martineau, la pensée unique serait le fait de Radio-

Canada et de La Presse, « mais certainement pas ce qui se passe à TVA, à 

LCN et au Journal ». Ouf! André Pratte doit se tortiller dans ses bobettes! 

Selon Michel Rioux, le journal La Presse n’a plus de chroniques syndicales 

depuis une vingtaine d’années. Pierre Vennat et Lisa Binsse furent les 
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derniers chroniqueurs spécialisés en cette matière. J’imagine Claude 

Picher en dangereux représentant de la go-gauche. 

Toujours selon Martineau, seul le Journal de Montréal résisterait à la « go-

gauche » grâce aux plumes de Gendron, Audet, Facal, Elgrably et Samson. 

Toutes ces belles plumes adroites doivent être très fières d’encenser les 

grands capitalistes que sont les Vincent Lacroix, Earl Jones et compagnie 

qui se sont gavés de l’argent des citoyens et même de leurs amis, quand 

ce n’est pas de leur famille. Jones a même réussi à plumer son frère et sa 

belle-sœur. Que c’est édifiant, cher Martineau, la pensée adroite! 

Les faits sont tout autres : il ne reste que deux grands conglomérats 

(Québecor et La Presse) qui contrôlent presque en totalité l’univers de la 

presse écrite au Québec. Ces conglomérats sont la propriété et la voix de 

la grande entreprise. Exit l’autonomie du Soleil de Québec, du Nouvelliste 

de Trois-Rivières et des journaux des autres régions (Saguenay, Outaouais, 

etc.). Il ne reste que Le Devoir sous respiration artificielle de Péladeau. On 

rêve ou plutôt on fait un cauchemar des provocations gratuites de 

Martineau quand il parle de pensée unique de la go-gauche. 

La pensée unique, c’est le néo-libéralisme 
S’il y a une pensée unique actuellement au Québec (ou si on évite 

l’exagération de Martineau, on parlerait de pensée dominante), c’est bien 

celle de la main invisible du marché qui gère le capitalisme sauvage. 

Pendant que le Québec profond se vide et que les usines ferment comme 

en témoigne le « gauchiste » Stéphane Gendron, Jean Charest rêve de 

faire partie des Grands Bâtisseurs du Québec. Il a plus de chance de se 

retrouver dans la liste des Grands Démolisseurs avec les pertes de près de 

40 milliards à la Caisse de Dépôt, les partenariats public-privé (PPP), des 

ministres investisseurs comme Arcand et sa paresse proverbiale. Comme 

lui et ses congénères ne croient pas à l’intervention de l’État, faut-il se 

surprendre qu’ils se contentent de ne pas gouverner? � 
 

Accueil des nouveaux 
enseignants 
Par le Comité de valorisation des précaires du SPCVM 

Les nouveaux enseignants du CVM sont invités à une rencontre « café et 

muffin » organisée par le Comité de valorisation des précaires. Que vous 

soyez fraîchement arrivés de cette année ou des années précédentes, 

nous aimerions vous rencontrer. Vous aurez ainsi la chance de prendre 

contact avec des représentants du comité, échanger sur votre expérience 

de « nouveau », vos préoccupations et poser des questions. 

L’activité aura lieu juste avant l’assemblée générale, le mercredi 

9 septembre, à 14h30, au local A5.90. Une confirmation de présence 

serait appréciée au plus tard le mardi 8 septembre (poste 2086). Au plaisir 

de vous voir! � 

Comme lui et ses congénères 

ne croient pas à l’intervention 

de l’État, faut-il se surprendre 

qu’ils se contentent de ne pas 

gouverner? 

Assemblée générale 

Prochaine assemblée générale 

syndicale :  

le mercredi 9 septembre, à 15h30, 

au local 4.82a. 

À l’ordre du jour : 

• présentation du cahier des 

demandes de négociation ; 

• accueil des nouveaux 

enseignants. 

Un cocktail de bienvenue en 

l’honneur des nouveaux 

enseignants suivra l’assemblée. 

Comme toujours, tous les 

enseignants du CVM sont les 

bienvenus ! 

On vous attend en grand nombre. 


